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LE DISCOURS 

DE M. WJLDECK-ROOSSEAD 

Lances ••point ou le sont nos jacobins, la 
parole de l'sacien président du Conseil a* lea 
•are pas réfléchir, an moins tout d'abord, o s 
«sot bondr et s'exaspérer comme sons aa 
intrase. la «eue es Irmm toar sera an esee de 
Ibeet. Ceiéneveu leur saaaaaara aaa trsaaaea. 
Et M. mneck-Roussean. isjsto, bouni exoom 
nruaié, «r» traité par aux comme un ainot et 
îaêniii tomme an Malins. 

Le 
La iitoatioa est êésormato Me» nette. Qua 

•M. Combes garde on qu'il quitte la pouvoir, sa 
politique o t condamnée. Buée. 

U U k r e P m j a l s i 

, «u?T«r4àt de )> W * » m 
"»t prouva 

ensuite qn'ea tontes circonstances las preseiip-

I M p a a v 
raktoak-KMMaaa af lro «d'abord «t 

•irconsteaices !« 
Usas de cette loi avaient été vkriéss 

i- ^^^ *« -»—-- .**« n —- u« deaaatrdàa. 
vous en avez fait une loi tftaciuaion. 

L'Kelavlr : 
On peut dire qu*. UtOjauW'jHU-1» (JIM «S 

oombeeroe est entendue L'intervention de 
M. Walaeet I t i m m u «to aaa —naît da crise 
sjtaratérietto. «telle m'y visait pas.: «Mis ail* a 
rendu irapessis» la as«loB«atio% d'an système 
«antre tosjiel sa sont suceeaveveroeat alaaées 
tontes lea grande* veto ta pet*) répatottoaia e t 
fatalement, alto aa détoisntnsre to abat». Ce 
as pan, plue, ta* B»»iBl»»pa| |staaa «flAtr» ta 
leur», a i Q w t o i psveistot»? % veelpk gou
verner qu'il nt te pourrait pas. 

LafJtoumtato » 
• . Wai i i i s Bn l ia is m s'est séparé du ntbus-

* * ' ^ ^ ^ ^ ' s s S T a a T a a s a i '*" évatotoo? 
\ ^ - f f a a f s t ^ a ^ O a a » e n stat'u've l'es mains 
» to taStaé. et 4enaj|saBtiH U » varsj Itoan ta 
to cuvette sur to ptt« ta son succejunwr. 

' aLWatotae>l»1MIM|i » IIHatM 4 tototttonA 
ta Sénat une dsjelaranon ta «narre très larme, 
très motovta. A la to*. eoatre M. Ctoasbes «j 

sjtoto to» • • r i ) ^ i l j B * * s ^ 

J M r l é . 
airtc+e dis 

•a-wnl i•»•»•»> tztrtaie. M. 
aem désevoen avec « ta èaer gto taflnMrve to 
faux dtocipte infidèle et dangereux. La marche 
ta M. Ctoasbts set arrêtée, ta* la M Haaaé 
que le Sénat devait examiner est ajournée 
Apre» to»èsytorattoMta M. Wattaetoatouwtisa. 
la poUSiaue du gouvernement n'a pioa ta rai
son d' 

uu 
LadmiràMe discours de X. Wahtout'-Woos-

seau nous (Ut penser é la fameuse plaidoirie 
que Çioénin écrivit en faveur de Miton et qu'il 
ne •ermum qu'un on deux mois après la oon 
damnation ta son client. Celui-ci ayant reçu 
aa eati «ante ta aa sbef-éaui vr» fféloqnenre. 
di$ stmatemeat : < S'il «vert ainsi parlé trois 
mais p i s «M, je ne iatJs»W»*» P " de si boas 
rougets» Marseillet • 

Au atntraire, la 'pressa minisMrieUe jaco
bine «rince «les dents en faae ta l'iniarven-
Uoa di M. Waldeok-ttouHew 

La l « » » e « a o • 
Notie parti compte un homme de moins: pai 

eentrf. il gages abaque Jour dans les masses 
profondes ta peuple ta «cuisais s t a l l n e i . 

Ladémecretle s p a vTrtorieaw sans M. Vfel-
décastoasseau et aa besoin contre lui. 

l A e t i s s a 
M Waldeek-Bousseau s alarme. Ayant allumé 

et ioconrt pou7i'etèmdre!Trprétend, à présent! 
assener des limites é ses entreprises, et plante 
uni borne au milieu de son chemin en faisant 
datas» tonnelle aa la dépenser 

ITOD tard t La démocratie passera. 
^a P e t i t e B é p a b l i q a e M . Jaut^eécrit : 
>̂éa maintenant, l opposition faite par M. Wal 

dck-Rausseau an projet «ace»ment voté sa 
Mu an delà ta ce projet même n s'agit ta 
savoir comment sera interprétée la loi de UW. 
ni'agtt ta savair si elle est destinée seulemen 
à "etrasjcher quelques « excès » de la puissance 
nMeaete, et 4 assurer aiasi un oompromis 
érable antre to Btaubiique et les Coâgrega 
tons limisésti t to (ois et eoasottdées. on si elle 
• t osa Mata sers l'entier aaranchissemeat dé 

'.a société civil», vers la suayjrasaioa complète 

I " 

oae nouvelle orientation Doiitijue- semble 

l est pejOenHèsîBTrnt 
taon tnééressaiitàctter, étant donnéesses staçnes 

^ W t a l a U o t a i v e « y - t o « ^ " _ r s 
ta ranoita fstai tata 4v ConWl es )u«yèn-
tahto événetneut. Puis il ajoute : 

M. Waldssk BIIMMIO, tout en rSJUft «to-

« s a prtprs eeaMWMta « t a la^Batafta» de 

i;B5tlto^S?7t^ 
*to masnre et 4 to petto**». 

4>e 
aent 

Bf qu'un 
Wtaae taMasy na lum&eux «loqu. 

Î S S « S & V K S Œ « 
ta perasr to eee» ta gâta» to • £ » • » * » « * 

des • isallito ssna H»'l»»i * " » *** ai*»»*"* 
ni totta. et e>ero»s«4 4 aeesidre se* le» textes 
oui règlent to isntoal /assatisltoa des ques
tions qui toi n u n i aux «ta ta feaiaurnsment 
La rajtoalohaj AlS dgaandes an auUvissiloa 
lui a tospiré aeeîffsa me»Je ces plaisanteries 

LeVtosjuasja 

sjas ta «u'e sL Vataeta tausasau. «ala pas» 
sa emesvoir. sei tontes les nftotoa» eoat 
toSres (ta apeto» •»*» yeuzj. sfeto e» ami a t o 
•as admissiMe. • es qui est aa danger BOUT le 

5»* «*•»•»• *JS*? £• l*? ̂  m* •a aoutoM star lawnéme. Car. s ion. a» pose »UM fasaeitaitolÉ taigasni» to saaiimi 
nene^i |Bt « 0 * ataas-nous t » f i l a i 

ai carte, ni gouvernail, m 
tost au» 

•pXS 
et anal s'est 

LB wmm m u 
â l ioul ln» 

.1 de Moulins a rendu, samedi, sas 
la triple poursuite intentée 

contre MM- £raesi Olivier, Edgar Capelin, d'Alt-
Praet et tossoaat. » reo-

to«eartassa*qr». 
que le 

ujiï l | tot | l'utl'if pouMwvelt Boar «nies de mit 
envers M. olilet. rédacteur en chef du #<KhC*l 
de l'Allier, le tri^paaj toeoadamne à 10Û francs 
d'amende. 25 francs de demBH—S astersto 
•avers M. «Sillet, partie civil», «t aux dépens. 

Se «e qu» touca» MM. tagar Qapslin, towl 
Oliwer. d'Align» atBqbart Méplate, Inculpés de 
voies de fait ou 4e tobelnoa coatre les nant i , les 

oa*. atoaart Méptota. Dtoet «t tomuaato, 4 
eestos des saa*l|sstaUoi» «a f»veuréessa 

ta e» qui concerne M. Ernest Olivier, qi 
ministère Public poursuivait aoar «Mes d» 

tretaJtoî. estimsat fua to estostouto ta atM. Er
nest Olivier d'Alismy et Robert Méplaln n'est 
pas établie, les rafoxe de to aou/seito, et eoa-

I. Bd f 

s MM Divet et Simpnnet, peur va 

M ton/» 
i M. Kdaer Oapelin t ou franc ancs d'anaaata. 

•suites d'irisées 
aesMM M. Ed«*r < 

Eodu. stotusa» sur les poursui 
~>et et Simonnet, pi~. 

fait, to tribunal coadamae M. Dtset è 26 iraaes 
d'amende, M. tomonnet t 16 francs, tous deux 
avec Ta lot de sursis. 
Sti Jeur» d« prison pour un bouquet 

Le mercredi t7 mai. aa moment ta les 
Pères BèdemntqriBtes des Stal«a4'Qao««a se 
-Hr)t)fl* «H tribunal correctionnel, aa tour 
offrît d» si nombreux «oneests que ae pouvant 
le» tenu-, tes religieux prièreat tours assis ta 
tes porter. 

Parmi «es amisse trouvait M. de Qsto>»»it 
Un agentn'aporoche de ea earaier « M » 

joignit ta lui remettr» le bouquet qui lui assit 
coaflé. 
Ttoïe 

à M. tataimoi 
demande parut à boa droit 

d'obtempérer * l'ordre 
qut toi Éatlt stsadaj. Liages voulut 
chef to bouquet des maias de M. ta Brlmont 
Os saisi na le léope pas. Les gendarmée aeoou 

tire «ares ime bouaselaee. M. de arimoat fut 
arrêté et eeadnM ea prison, menottes sus 

prêter la main 4 l'agent et, ea défini 
.M. d< 
•on, i 

Le • mut. il epianaraissait savant le tribunal 
eorreotionnel des sables, pour rsoeUioe. A l'au
dience, en ajoutait4 to préveuUan un délit d'ou
trages. M- de Brimoat avait dit. d'après nn 
seul tésnoie. rasant ds polios : < Tous faites M 
une sale besogne mais j s ne von» aa veux 
ses. » 

L'inculpé rssnesuiiasn perfaitomeat avoir 
opposé une résistance passive, mais atait to 

tntaMl» l'acquittant sur is délit d'ou
trages, to condamnait noar retaUten à vtogv 
«ruatre heures d'emprisonnement. 

Cette peine parut aa ministère public Beasti-
tuer. sefsjuv} I» mot d» M. (tombes, une défait-
lance de la jnsfes. toT| Moreltot flt appel 
davant la Qour dp Poitiers. 

Avant-hier, cette Cour, malgré on» éloquente 
ta to* Druet, a élevé to petoe 4 six 

LES trOUIDATrONS 

U P CrMJrTREfJX 

UbatoL prfitast ta tiataptol etriJ ta 
Wtiasals. a rendu son ordonnance ta référé au 
sntoj ta»ato «aetopt ssctosdHs» tas Ctartitiii, 

maaÊÊBimmasÊBsmÊmm 

ir. " ltqulaeUniivsxhiilniatratem -
séquestre des Mens dépaeatota ta to Cos-re-
gaôon des Chartreu-x. waicinatt c 4 ce «Vil 
ptatoe 4 M. 1» twéântea* do bribaaal «rsstartoer 
à pénétrer oses bas 
écoles, oonrme étant détones par les Chertreux 
pour proeédsr é le description et è l'estimation 
des meubles et immeubles, apposer les scellés 
et prends» toutes mesures dé conservation et 
d'administration ». 

M. Leeonturier n'a pas obtenu gela de-cause. 
au moins quant è sa prétention dadenaistrer 
les immsnhls» affectés aux écato» ; U na pourra 
qu'inventorier. 

M. Lecouturtor va faire appel ta cette etoeW 
flou. 

' t a i «a» 

LES SÉCULARISÉS 
• DOafFKOïfT 

Samedi dernier, to directeur, les professeurs 
et jusqu'au cuisinier de l'institution Satnte-
Marre. ont été traduits devant to tribunal cor-
reettoantst ta Itoejnfroat pour y réposture du 
délit de Ckmgrégaiion. 

Les mcnlpés^u nombre d» SAeont des anciens 
Frères de Ploërmel. régulièrement sécotarisés. 

Après réquisitoire de M. Le Bigae de Ville
neuve, qui a cherché è démontrer que la secu-
tortoatioa est ssulssjatat apeareaU. et ptaatoiri» 
de M* Adigard. le tribunal a remis son juge
ment à huitaine. 

A TOURS 
Le tribunal Correctionnel de Tours a rendit 

son jugement taas les poursuites intentées 
coatre lames Baron et Orégoire, anciennes reli-
giwsse seriitertoéi» 

Le tribunal faisant, droit aux contins tons ee 
M* de Vauptoa» en o s qui concerne l'ouverture 
d'une éeol» rtentaatine, a relaxé les prévenues 
sures fatt. 

En ce qui concerna l'ouverture d'un établis
sement eonarégnniste non autorité, le tribunal 
a retenu ee fait et a-condamné Mme» stosen et 
Grégoire è M francs d'amende. 

M. de Madailtoc. propriétaire, a été condamné 
fc la même peine. 

A A*SGOtTL,ÊM~E 
Les abbés detUbJ. BeKtoyet Penars. aarisnt 

membres iiiméesiacii ta la Société de Marie, 
ont compare saaaaaU ckwant to tribunal cor
rectionnel d'isiajouléaBe 

L'affaire a été mise en délibéré. 

_ _ _ _ ts-giaéral Levai, ancien munatre da la 
eaar»».r»«ei iséiiai i t a f n a . t Viaisi Halte, est 
dan» an état da siatt law inqntétast, le^général a 
«Esea, 

M. Reynouard, nualitértal, est éin cen-
eSJHar-eéaéral du canton ds Beau <P»y-»e-Dôaie). 

Rorile Qara. dépoté radical, est «to 
" as te Jura 

AU TAJWHJUJ D'HONNEUR 

Quatre aouamttta suspuoeioas de ujAirer 
ooupshto» ta nrtatar pas voule prêter leur 
conèour» « t u «ectautosirs des basées œuvres 
de M. Combes ojeuta les religieux «t reli
gieuses : MM*. Deeuing, maire de Cadéae 
mutatr-i>réntasjt; Le Rouzic, maire ta 
3ear«n-Lé^artégreta-de Pfows) ; Royet. maire 
de Vsf-k-froid fHejute-Loire) ; de Talhetat, 
maire U'Amenlie a«W>ev- Vltoine). 

MM. tes tabès imtaeust et Vattier. yi»siss»u> 
Bain-de-Bretagne ttltosa Vuatas). viennent ta 

• ^ ^ t a * - M t e f â t o ^ * 
tton, coatre to juge de paix, lors tas tooéntes 

veJ?£ 

Ç A eSg 1L,A 
Monts d'hier 

*• * lf*n t*af btbflfj'egfc assalr» *• rainblai très 

Okartw rvrrUr. avocat, 

«salin aai aîtoaaTarartt 

Ua reterendum 
Oa «ait que «eus tos Conseils municipaux 

sppeUsjjiaux tetsses de to ad du Si mars 

A hèipti lesm rlu TorsH 
M. Oaadm ta vMtotae, e 
pet «si» ta ,istaand«m. Ci 

itnjteW «ppeletbaox tsssse»de tond ta . 
ioo3 à ttttuetv sur to nnnplacement uxtai du 
parttoLdes fratt teufatat de paaststion par une 
taxa vicinale «si oenttose» sddetansiilT »n prin-^ 
ciaal dss a^aatse contributions dirtvta. 

- (MasacbéH. le ssava, 
cru étotarr ptondre, 

, f avis ta «MU les chefs 
de maison djcHs commuoe,bci««tobj «t iésnanst, J « e t éa va 
soumis i ftmpot : sur Q8 votanu, 85 tétant i g hishn 
prononcés en laveur ta ataioxica tas prçsia- aJàSK 
ttoas ili itsjlli l . to musocipelsté • tsetdi dans 
ce sens son badge i pour leàé. 

Ce lyxtèuaa de cooeultauda 
buabtos diistat bien stst «tan 
bien des 
vent l'I 

«Rar1 

asetaes dont leur bourse et trop 
Dateur du pays foa | 

P O T A G E S 

MAGGI 
C O N S O M M E 

L'AFFAME DE «AJMT EEWEST MALIFAUX 
Le jury ta to Loire a rendu, hier soir, son 

verdict taas cette affaira. Il est afnraaatif 
contre six «ocosée •' Boste, Digoneet, Bonnet 
Père et fus, Mareoz et Conte, et négatff en 
laveur ta Cette et ta to femme Caaomier qui 
sont sossàtèt mis en liberté. 

4 Boste. Mareoz «t Bonnet ois. 
Jacques Bonnet. Digoenet et Edouard Costa 

sont condamnés aux travaux forcés è perpé
tuité. Marco* à dix ans ta to même peine, 
Joseph Bonnet è ohaq ans d» réclusion. Boste 4 
étnq ans ta prison, las autres, accusés sont 

irés ont signé, sur la demande des 
i. us rucours en grâce en faveur 
Coste. 

UNE VIEILLE AFFAME 
L^astinotion d» l affaire Loegueaire.l'iaston 

directeur des hospices de Troyes, arrêté il y a 
deux ans pour abus de confiance, et remis en 
liberté sous caution, vient d'être annulée. 

L'instruction sera reprise par le juge d'ins-
tresttoa ta Cbeumoat. Longuestre pisserl pro
chainement dosant la Cour d'assises do la 
Haute-Marne. 

L'AFFAME BU RSFUOC OB TOURS 
Le tribunal cenreetioeaei « rendu son j «ga

inent dans l'affaire du couvent du Refuge. 
La aotar Sainte-Rose est condamnée 4 taux, 

moto de prison. 
Ses deux eo-préveeuss sont acquittées, 
^ p a r t i e civil» obtient 6» francs de jlonimages-

La lecture ta i«gemeat a» tanna Use 4 au
cun incident. 

SoMr Sainte-Rose a fait appel ta ce jugement. 

Guerre e t Marine 
VOS MAJW3 BM ESPAJOHE 

L'escadre ta la Méditerranée, qui s'était 
rende» 4 Carthsgèee pour saluer to jeun» roi 
d'Espsjrne, est parti» samedi soir pour rentrer 

Avant ta quitter le port espagnol, l'escadre 
a defllé en large taras/toiei q«tTa*ait«eJointe 
sur son yacht 

Le rei « décoré ta sa main le iienteaaat de 
vaisseau ta Le Pérouse «t te quartier-mattr» 
Boni, détachés sur son yaoht pour les signaux. 

Ferpignsa. «a UhB _ g«pt torpilleurs de l'es-
cadrs de to Médlterranta sont arrivés hier 4 
Fort-Tendres, venant ta Carthagène. 

ftTAT-bfAJOR OÉJtftRAI. 
Le général ta «tatad» Pujoi, membre du i 

Comité technique ta* troupes coioniates. est * 
placé au cadra 

sTerseilto. - Ose dépêche de Las-Palmes* 
eaeoaea todéeès du cnef ménsglnisil Vaucquois. 

Otoplstotor avait contracté aee sjuuadie. ainsi 

sur 1s 
su» ptqatoers bonun»» de l'énatsage 
MttM-Pveim*v<. «n •pucfaesjl to ne 

t sabla, «prés to asaftasy d» os navire. 
ItotJsta. — On torpilleur russe s'est échoué 

ta^^dellaudaV1* 1 — * B - - • = » 
Les secours envoyés deTsoioa lui ont permis 

de s» déséchouer. 
Atotr — La nsat dernière, A l'antre» ta port 

de Boa», le Jr»»saH»njHqne Vsnarusla coula 
•n» barque ta péch» monté* par la patron Ca-

se noya. Bon corps n» fut P M retrouvé. 
xVMdrw. — Une «stncioB s'ast produit» hier 

soir dans to baie ta Holy head. 
Le vapeur Aire, de Jersey, obangeait sa route 

peur éaUTI» paqosbot UÊMéStkuutUr qed 
arrivait d«ns la bai» 4 une aller» rapide, .quand 

L'affiaire Paj-mvuirianl. — Nous «vous dit 
samedi eamment l'inarehiste Parmeggiani 
avait pu, grâce à la complicité de trois femmes, 
échapper è la police. Mais, malheureusement 
pour lui. U n'a pas profité longtemps de sa 

gagnerto 
te niant 
on le n 
des trois femmes 

pas profité longtemps 

• s sur les toits d'issu 
était retourné dans son appar-

Na trouvant pas sur les toits d'issue pour 
Veto'' 

-jment. et c'est là que, trois heures plus tard, 
on le mettait «n état d arrestation ainsi qu'une 

Pour reconstituer autant que possible l'origine 
des objets d'art trouvés chez l'anarchiste st 
que l'on évalue è plusieurs ™""""f M. Hamard 
va faire rechercher dans les archives la aomen-
clature de tous les bibelots, bijoux, tableaux, etc.. 
signalés comme volés depuis plusieurs années 
et qui n'ont pas été retrouvés. Un expert va 
être nommé pour comparer les pièces signalées 
dans ces listes avec celle» trouvées 25. rue de 
i15bS5 est gardé par des muais, eer il ne 
serait nullement surprenant qu» des € compa
gnons > ne vinssent essayer d enlever le musée 
précieux qui s'y trouve. 

Notons en passant que cet hôtel est to pro-
WIK francs par les femmes FTueuse et Marsy 
qui se disaient marchandes de curiosités et qui. 
en effet, avaient exercé ce métier pendant plu
sieurs années. IS, rue Taitbout. 

anaéVvxie. — On vtoatta 
découvrir tos cadavres d'un sommé Michel 
Mobr, 71 ans, «t d» son fils, Jules, «s ans 
mécaniciens, demeurant ensemble rue QabiUot. 
à Lyon. 

Les malheureux «T«i«ni •n>r^..ri?Brirnga< | tjn g» 
te robinet du compteur è gaz ouvert. 

Dans to nuit, le tuyau en "«Tutohfinrj reliant 
le réchaud étant tombé, le gaz avait ampli la 
chambre, les asphyxient pendant tour «mmeil-

Le •ssdpnsBtl»toneTvIdal. ta'V'regSmenl 

ment s* camp du Causse, au 
d'artillerie, qui faisait manœuvrer son régi
ment a» camp du Causse, an présence ta gé
néral inspecteur de Négrier, a été frappé êla-

sétre 

l'effraction. 

Soigné au camp, il • été ensuite transporté 
à son dotatoue. 4 Castras. Boa état assez grave 
l'obligera é garder la chambre une quinzaine 
de jours. 

La fêle du rémment a été ajournée. 
Saône »t Wata». — Voleur i i i ang l f — 

Notre catreepondant de huUen non* tarit : 
Dans la auk de samedi 4 dimanche, vers 

2 heures du matin, txpjs voleurs ont 
dans to bureau de M. Pour, négociant * 
Ub «bis ute. réf-eUlé par to bruit de l'efll 
entra dans to saUe/u çoffre-fort où to» voleurs 
étaient en train «fopérar; deux d antre «en 
prirent le fuite; to troisiom» en s'évadent 

Le eatavr» aêté . transporté 4 l'hôpital. Les 

• s'est déatoré 4 résine du Mail,' 7e la 
des fllatores nwdi ies et *'-T-IJTII d' 

L e f e ^ s d u ç ^ e ^ r u e 

premier étage d'un 'vaste 
Des que l'ai rme fat donnée pari» sm 

ta anit, tos possniers. sscaniés par le» ' 
asoearus à Pappel de la sirène. Orant la 
ton et purent, ta bout d'un» l 
prévenir tout danger pour las 

«E«t?.«E«^ 
* neduee en faisant l e lenaiye 
Antrayguss. épouse Miel, 6» ans. mi 
i Teufe, canton de Saint-Jean, a été 
oerbe-'-
toash 

n mari, qui toute la matinée avait travaillé 
Champs, s'était sais sur son 11 

•d il s» leva poar reto 
ou va «a femme à terra. _ 

point on» 

Kèr» au Tente, canton de 8aint-J7^ 
n»Mta carbonisée. Cette dame était oot 
faire to lessive sens «n hangar coougu i l ' 
hititinn. 

Ben nu 
aux Champs, s'était mis sur son lit pour se 

Oasuopoae qe'eta est tombée dans to toi 

dA^^y„ta^toretor une sstaat ta» 

tombée en jouant avec une autoejaunereâdant 

fj 
profonde, «r*anV 

i n l M j i i i l iirpi 
l e ta Fenfant. pensant que 

calle-cTs'amusait, demanda trop tard du secours. 
Malgré ton» tos soins, to «nette «'» pu étse 

rappelée 4 la rie. 

il jardin situé .,. 
La petite cani 

Antriehe. - t e d i e M dnae an oérosto. -t 
On grave accèdent s'est produit hier, a l ouver
ture d'un clrqueè Linz. Le proprietaira. M-Sctiu-
mann. faisait sauter pltatours taewtx 4 [e 
barre lorsque l'un d'eux, sautant par-dessus la 
barrière, se mit è galoper dans te public, ren
versant tout ce qu'il rencontrait. Un» panique 
e'ensuivu, st tout te monde M précipite vers lea 
portes. Il y a eu un grand nombre ta Messes^ 

Angleterre. — p a r e Incendiée. — Un grand» 
Incendie a éclaté hier dans le dépôt des mar
chandises du chemin de ter du Centre près ta 
la station de Saint-Pancros. à Londres : toutes 
les marchandises comprenant une grande quan
tité de balles de coton ont été braises; il «e 
reste plus rien des bâumente: l'incendie a duré 
plusieurs, heures Trente pompes 4 vapeur 
étaient sur les lieux. 

.' . . Ii 
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CBRéAI-SB 

téndaneâ..!! «n» tob»' aiâi 
Ofrëulattea.. nulle ai 

BOTLEB. ILOOOIA ET SUCRB» 

Tendance.. 
Circulation. 
Stosx 

«^5(91.50 

" * 
i è j i i e 

ouv.' aet. oov; aot 

nsœs.*j**ii*8i#« i**»».» «BSES 

au 
plpei «M) pipe» 

kikfeV 
!0»0 

Le Viltott» du lundi 39 juin 

TendanM calme. 

m MtO» HE DU HAVRE 
essBassansa 

sroooss 

Courant ISO» 

Octobre. .. 

ras?:: f a a t a r Mot 

fSndaaae.. . 
• e t te» 

cotons 

85 7S 

si t i 
74 V5 
«r et 
« 75 
«S *5 
M . . 
u et 
to to 
«4 37 

esta 

«' .. 

I l »l 75 
M . . 
M 15 
3t M 
» 75 
M U 

« to calme aootea-
•00 40MS-

Laine* 

150 50 

iB 
S" 
as 
ISS canne 

m 

Poivra»! U < U * * 

t l 

< I 

j 
«•BSflLVATIONS. - A midi 

•aune. — éaf«* l«aliaa»N. 
1 sl»si , baosse Q,V\, eoutesne 

Boubaix, » juin M08. 
On cotait ce maiia an Bouss» ; 
ôJOjoiltet. 6.32 août, septembre, octobre, 

-•sabre, déeeobre, è^rTaovteT. 
mars, avril, mai. Afletrss 4 midi 

LA CURE DE RAISINS 
su «ours sajaoa 

Par la F«tna«ta pur ta Hslsln» 

TRAITBUNBSPBT ET ouemsoN 

gears ta to peau. Eovdsaa, «ts.. etc. 
Ce faanl CM nés boa t Mire, ayant sa ernrileat 

«ai f «il l'ebvsi franc» 

eialitalire, foutnism d'iateressante* 
m pm km andeaiBe. 

an ea fi 
de Brrrnsâ? 
d. M A I S Ï 

toctont, Toato. 

LACTO " **%&" 
4 «vus tof extra/ta dm viande 

Wnto,r«esV»creT>Part».sWn^ ' 

rSmTtrSimmmVl 

«atklca éssana 

SStJ 

taBandag» 

fSZJ'lJSmïJS 
éea* him «evre 

ad«e « b «al 

C 

tVAkitJQbf 

^T Aî FRENAfS 

I IpiènlieyIdeélsaesidseatMii isjjenH laisnt fceaet 

0E ROOLOGRE-SUR-IER A NEW-YORK 
san^seser nsetoteur deeit«t»-Unta.Can«d«, 

r5vto«1S«;r*r,Qtt- c «**-^ 
S'afraeeer aux bureaux de la Compagnie i 

1. me idar. heu ee M m, ém •edei. "^vêtr mrrn 

LJf • CÀBOURBU1 
iS««u recueil d'articles, renseignement 

et recettes ; parait toms les trois mais ei 
volume. Abomtmtmt t f fr, le ftsciçuf 

f>, Ara-mTXKtr, raitnt. V m \ 

L'UNION 
l » B S S S S S S s t Ê l 

P'oncdeSe* e n 1 8 2 8 . — Une des àemx wvx Mas «aottanes Compagnies Prançaiaes d'ftsjuriiwiifi sur la Vie HuEOSsne. 
«i98URAN«DE8 fECit» la VIE RÉMUNÉRATRICES. — DOTATIONS (Combinaisons Nouvelles) 

RENTES VI 
Bte|M»«ti«i é» 1 6 4 l u t t l H o x t s i s t s s i 

«taoi gn 

A 8 , lO, 12, 14, 16 
x t t nbrt raipltassliiré d» 3 9 A a T i U l o n s t fart et l'I 

5 
°l< OU CAPITAL CONSTfîtJtÎF 

BnednpbjirkllMX^Bnjs^nai. 

e^&UafaKz 
e» « m» «a»,.... 

latIHteraboi . 
QoeeUnllnopte .A. 

uW ^ j * 
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